
Une histoire de la Roumanie1, France-Culture, le 27 décembre 2016 à 12 heures 

Grand mensonge idéologique franco-roumain 
Le mystère de la corruption, selon Catherine DURANDIN, professeur à l’INALCO2 — entre autres élites 

convoquées ce jour sur France-Culture, et même « toute la semaine » pour certaines. 

1. Confusion provoquée entre Orient et Occident 
Thèse généralisée d’une « nostalgie » envahissante, aggravée par l’incompréhension effective, 

qualifiée « d’orientalisme », et à « déconstruire »3, de ce qu’est véritablement la culture4. 

2. Provocation à la haine entre migrants et autochtones  
Peur panique du discours « populiste », incarné par « Victor ORBAN », en Hongrie, opposé aux flux 

migratoires venant « menacer » la vie des autochtones 

3. Dissimulation élégante des trafics d’influence 2004-2012 
Evocation de la Transylvanie, tour à tour Hongroise, puis Roumaine, et du Traité de Trianon, derrière 

lequel il faudrait voir la difficulté à coexister 

4. Quand l’hôpital se moque de la charité 
On voit mal comment ces Lettre évasives pourraient apporter autre chose de la propagation du silence 

sur la corruption, sous couvert de « formations » à vivre en paix entre « Français et Allemands »   

5. Image d’Epinal d’une Roumanie apaisée 
Image d’Epinal d’une Roumanie à la fois protestante par le président Iohannis, issu de la minorité 

allemande, et musulmane par le premier ministre Senile Chaida 

6. Mythe socialiste d’une tradition méprisable 
En vérité, peu de votants, au plus 40 %, tous de pauvres paysans des contrées arriérées, porteurs de la 

nostalgie du passé, de l’orthodoxie et de Ceaucescu, lui-même orthodoxe. 

7. Nostalgie révolutionnaire et dissimulation de la corruption bassiste 
En vérité, la Roumanie serait fatiguée de la domination européenne, dont l’émanciperait le parti 

socialiste, résolument anti-européen ; rien n’est dit des 26 milliards touchés depuis 2006 

8. Concession formelle aux réalités, sans engagement  
On noterait toutefois une « corruption à tous les niveaux ». Curieusement, malgré cette corruption 

généralisée, qui « gangrène »5 tout le pays, rien n’est dit6, sur aucun aspect.  

9. Perversion, voire apologie de crimes contre l’humanité  
Pour toute illustration de cette « corruption » décidément énigmatique, mention est faite aux 64 morts 

de l’incendie d’une discothèque dont la cause, en 20157, était l’absence de certificat aux normes. 

                                                           
1 Une histoire à rectifier — la « corruption » n’est pas une curiosité intellectuelle mais une tragédie homérique. 
2 Institut nationale des langues et culture orientales déjà qualifiées de « très étrangères » par l’Université de Lille. 
Sans grande surprise, c’est cet austacisme que développe aujourd’hui cette élite médiatico-culturelle perverse 
… et totalitaire !  
3 La déconstruction est à la mode, en France. La Roumanie lui emboite le pas avec « enseignement sexuel » … à 
compléter dans quelques années par le chapitre de la déconstruction des genres, pour aggraver la confusion. 
4 Evoquer l’Est ou l’Ouest n’est pas seulement une évocation imprécise de la culture, mais c’est surtout un grave 
amalgame entre des références aussi disjointes que l’Extrême-Orient ou la Méditerranée — d’Est en Ouest, du 
Moyen-Orient et du Proche Orient à l’Europe atlantique. 
5 Si la corruption est effectivement aussi généralisée que cela, alors, il faut en témoigner (Ressource N° 119). 
6 Le fait de ne rien en dire corrobore, sans grande surprise, la perversité de l’élite généraliste universitaire. 
7 Pour l’exactitude, vendredi soir 29 octobre 2015. Aucun Roumain n’a oublié la date exacte de ce crime d’Etat.  



 Etabli le 27 déc. 2016 

 Erratum du 28 déc. 2016, en titre, lire mensonge idéologique (au lieu de mensonge socialiste) 


